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Solidarité en 2019 !
Ce journal à la veille des vacances d’été 
retrouve son format papier ! Nous accom-
pagnons le déconfinement !  Ce sahara info 
consacré aux initiatives 2019, était destiné 
à une large diffusion en présence des en-
fants sahraouis. Avec l’épidémie tous les 
enfants et leurs accompagnateurs restent 
dans les campements. Pour en savoir plus 
lire les infos de la page 12.
La pandémie internationale a aussi figé 
l’ONU et le Conseil de sécurité. Aucune 
information nouvelle et l’envoyé personnel 
du Secrétaire général de l’ONU n’a pas 
encore été désigné, les candidats proposés 
avant le confinement ayant été refusés par 
le Maroc.
Aussi cet éditorial  veut  plutôt évoquer l’his-
toire d’une résistance longue de 50 ans.
1970, 17 juin à Zemla quartier d’El Aïoun, 
les Sahraouis se rassemblaient en nombre 
à l’appel du MLS (Mouvement de Libération 
Sahraoui) et de son leader Mohamed Bas-
siri pour obtenir de l’Espagne un engage-
ment pour leur indépendance. L’Espagne 
franquiste bien installée dans sa colonie 
pourvoyeuse de phosphates et de poissons, 
incapable d’entendre les recommandations 
de l’ONU en faveur de l’autodétermination, 
réagit avec brutalité. Arrestations, empri-
sonnement et disparition de Mohamed Bas-
siri. Premier martyr que tous les Sahraouis 
aujourd’hui vénèrent et vont honorer ce 17 
juin 2020.
La coordination européenne de solida-
rité avec le peuple sahraoui (EUCOCO) 
et l’Association de la famille et des amis 
de Bassiri lancent la campagne : Qu’est-il 
arrivé à Bassiri ? Un manifeste «  50 ans 
du massacre de Zemla » vient d’être publié. 
Il demande au gouvernement espagnol 
d’assumer sa responsabilité, de lancer une 
enquête et d’engager des réparations pour 
les victimes.
Ce même mois de juin se souvenir de El 
Ouali Mustapha Sayed, mort le 9 juin 1976 
près de Nouakchott alors qu’il dirigeait une 
opération militaire très loin des campe-
ments. Tué par un avion français. Se souve-
nir aussi de Mohamed Abdelaziz mort le 31 
mai 2016 et de Mohamed Khadad qui vient 
d’être inhumé ce 7 juin dans le cimetière 
de Smara si loin de chez lui, si loin de sa 
patrie. Pour ceux et celles qui restent dans 
les campements, dans le Sahara occupé 
et ailleurs pour la diaspora, cette lutte pour 
l’indépendance va se poursuivre inlassable-
ment. Comme nous le faisons depuis 1976, 
nous allons les accompagner.

Régine Villemont, 15 juin 2020



Les enfants sahraouis sont accueillis 
chaque été depuis 1980
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Juillet 2019, Najla et Omar sont venus en vacances 
en Lorraine avec un groupe d'enfants d'Aousserd 
invités par l'ASPS (Association de Solidarité avec 
le Peuple Sahraoui-Lorraine). 
Entre sorties collectives à la ferme, au musée, au 
lac, à Nancy, dans les Vosges, etc., ils ont pu aussi 
profiter de moments plus calmes en famille. 

Les voici à Thélod, petit village lorrain, après une 
bonne partie de pétanque, Omar cueille des mûres 
et Najla fait la confiture de mûres et de mirabelles 
destinée aux petits frères et sœurs restés dans les 
campements.

Jacqueline Fontaine

Les enfants sont arrivés sans difficulté en prove-
nance du camp d’Aousserd directement à Rezé.

Comme toujours, le choc est rude mais la gentillesse et la 
disponibilité des familles d’accueil ont permis aux enfants 
de prendre leurs marques en douceur. 
Un grand merci à elles !
La météo favorable nous a tout de suite permis d’aller 
nous baigner… Quel plaisir de partager cette décou-
verte d’une eau disponible en abondance ! L’accueil des 
élèves et des enseignants de l’école de Ragon ainsi que 
l’accompagnement de Gwladys ont permis de passer une 
1ère semaine riche et de compléter la qualité de l’accueil 
proposé par les familles.
Malheureusement cette année, un petit garçon sahraoui 
n’était pas en capacité de pouvoir s’adapter aux condi-
tions particulières de la vie en collectivité. L’équipe ERM 
a dû mettre en place son rapatriement dans sa famille.
La suite du séjour s’est déroulée à l’accueil de loisirs de 
la Robinière grâce aux équipes d’animation de l’ARPEJ-
Rezé. Là encore, tous les enfants sahraouis et rezéens, 
ainsi que les animateurs ont profité de moments partagés 
riches d’échanges et de découvertes malgré la barrière 
de la langue. Mohamed-Alien, l’accompagnateur sah-
raoui, a permis de faciliter les discussions. Il a rassuré 
les enfants et leurs familles ce qui a permis de faire de cet 
accueil 2019 une réussite.

Eté 2019, accueil des 
enfants sahraouis à Rezé

Deux ans après un premier passage à Smara, me voilà 
de nouveau en train de courir sur le sable ! Le quoti-
dien des Sahraouis a un peu évolué avec des fils élec-
triques qui poussent partout et le numérique de plus en 
plus présent… le partage des trois thés ne se fait plus 
sans portable ! Pas de journalistes européens au mara-
thon, constat effrayant. J’ai le sentiment d’avoir sur mes 
épaules la responsabilité de parler de ce peuple si bien-
veillant et qui m’accueille toujours chaleureusement. »

Anaïs membre de l’équipe Casia

Journée de vacances en Lorraine

La course dans le désert Formation à Smara avec CASIA

Un accueil en partenariat entre la Ville de Lanester, 
l’association ALCCJS et ERM (Enfants Réfugiés du 
Monde).

Comme l'année dernière, nous avons pris le relais d'ERM, 
fin juillet 2019, pour la prise en charge du groupe d’enfants 
sahraouis. Nous disposions des informations nécessaires à 
l'accueil  pour assurer le bon déroulement du séjour.
L'accueil a débuté par deux semaines au centre de loisirs de 
Saint-Niau, pris en charge par la municipalité de Lanester. 
Les enfants ainsi que Mohamed, l’accompagnateur sahraoui, 
participaient aux différentes activités proposées par le centre.
Ensuite, le groupe a poursuivi son séjour en famille (jours et 
nuits) durant une semaine.
Au programme : sorties culturelles, activités nautiques, décou-
verte de notre région ainsi que nos coutumes et traditions bre-
tonnes. 
L'accueil s'est achevé par deux semaines en bord de mer au 
centre de vacances de Saint-Hilaire-de-Riez en Vendée, fruit 
d'un partenariat entre l'ALCCJS et la CMCAS (Caisse Mu-
tuelle Complémentaire d'Activités Sociales).
Ce qui a permis au groupe de découvrir une autre région ainsi 
qu'un mode de fonctionnement différent au sein d'un collectif.
La veille du départ vers les campements le 23 août, nous nous 
sommes retrouvés avec ERM afin de préparer les valises bien 
chargées. Ce qui nous a donné l'occasion de partager la der-
nière soirée avec Mohamed et les enfants.
Un accueil qui s'est déroulé à merveille cette année  
encore ! 

Carlyne Chillou,
Association ALCCJS

L'Association Lanésterienne 
de Coopération Culturelle 
pour la Jeunesse Sahraouie  

C’est une longue et belle histoire !
C’est en France qu’un groupe de 120 jeunes sahraouis sont accueillis à Paris et à Marseille, pour la pre-
mière fois en Europe en mai 1980. Cet accueil, le Tour de France des enfants sahraouis ne s’est interrompu 
que deux fois : en 1998, alors que le retour au Sahara occidental semblait enfin possible et en 2020 avec 
l’épidémie du COVID-19. Il a permis la création de nombreuses associations locales, toujours bien vivantes. 
Cet accueil est piloté par la plateforme pour la solidarité avec le peuple du Sahara occidental  qui porte 
cette année le projet alternatif proposé par le Ministère de la jeunesse de la RASD pour remplacer au mieux 
le départ impossible des enfants…

Nous avons redémarré la formation à la langue française pour les 
enfants et les jeunes, hors du temps scolaire, à Smara dans le centre 
Wardaa Saad, en 2019-2020. 
L’équipe comprend un directeur, trois enseignants et un bibliothé-
caire et enseigne le français à 55 jeunes de premier et second ni-
veau et à 23 enfants. 

Equipe Casia avec Isabelle Marmet

Chaque année les associations sahraouies de la 
diaspora organisent des fêtes commémoratives des 
principaux évènements de la résistance sahraouie. 

En 2019 à Epône en juin une belle fête aux accents 
traditionnels, tant par la musique que par le décor et 
les plats offerts aux invités, a commémoré le soulè-
vement de Zemla du 17 juin 1970. Première mani-
festation d’importance organisée par le MLS, Mouve-
ment de Libération Sahraoui, contre l’Espagne.

La répression fut sévère et le leader du MLS, Bas-
siri fut arrêté et disparut. Sans doute livré aux auto-
rités marocaines qui l’exécutèrent. Un des premiers 
martyrs  de la résistance sahraouie qui sera fêté très 
bientôt dans les campements et en Espagne à l’oc-
casion des 50 ans du rassemblement.

Journée commémorative et culturelle du 16 juin 2019
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Les CER SNCF en Normandie d’abord et bien d’autres, 
une solidarité exemplaire

Fondée en 1990 à l'occasion d'un projet 
d'achat d'un camion citerne pour ache-
miner quotidiennement l'eau potable aux 
populations sahraouies réfugiées à Tin-
douf, (le camion est livré en 1992) l'as-
sociation mène depuis de nombreuses 
actions de solidarité avec les réfugiés. 
Elle œuvre également pour développer 
le soutien à la résolution du conflit au Sa-
hara Occidental par la tenue du Référen-
dum d'Autodétermination, notamment en 
développant des actions d'informations 
et des collectes de fonds envers des 
publics divers, en organisant des expo-
sitions, rencontres, projection de films, 
souscription, etc. et en s'adressant aux 
élus de la région.

Notre association est également adhé-
rente à l'Association Nationale des Amis 
de la RASD (AARASD) et à ce titre, avec 
ses adhérents, elle participe à des ac-
tions nationales de soutien et à l'accueil 
d'enfants des campements de réfugiés  
ou de témoins venus du Sahara Occi-
dental occupé.   

Notre association  entretient des rapports 
particuliers de coopération avec le cam-
pement de Laguera d'où sont originaires 
les enfants que nous recevons chaque 
été au mois d'août avec l'aide de familles 
de la région Havraise et d'associations 
qui apportent sous diverses formes leur 
contribution  pour soutenir cette initiative.  

L'aspect humanitaire de la présence des 
enfants sahraouis dans notre région est 
un moyen important de faire connaître 
leurs conditions de vie et les raisons poli-
tiques de leur exil.

La Solidarité a le visage des en-
fants.
Ce moment est privilégié pour notre 
association, car chacun contribue avec 
toute sa générosité à ce que ces petits 
enfants emportent avec eux les meilleurs 
souvenirs de leur séjour au Havre. Mais 
la solidarité ne s'arrête pas là ; de nom-
breux adhérents se rendent sur place (à 
leurs frais)  pour rencontrer les Sahraouis 
dans les campements de réfugiés, revoir 
les enfants accueillis, participer au mara-
thon, remettre le produits des collectes 
(aide au foyer de jeunes, équipements 
de la mairie,achat de citernes). 
Ils témoignent ensuite des conditions de 
vie dans les campements, et contribuent 
à rendre plus visible ce conflit oublié par-
tout où c'est possible.  

Le Camion Citerne

Un accueil humanitaire et politique riche en contacts locaux 

L'association  havraise 
«  un camion citerne 
pour les sahraouis »

La délégation du Camion Citerne reçue 
par le Conseil Municipal de Laguera - Fé-
vrier 2020.

Août 2019 : le maire de Rouelles 
(commune associée au Havre) reçoit 
les enfants sahraouis et les familles 
d'accueil.

Octobre 2019 : Vide-Grenier au Havre.

Remise de matériel à Zaghma respon-
sable et animatrice du foyer de jeunes de 
Laguera (en 2019).

Les nombreuses années d’amitié 
et de coopération entre l’AARASD 
et le CER SNCF Normandie ne 
peuvent s’oublier ! Avec le CER 
et grâce à leurs nombreux talents, 
plusieurs de nos membres et plu-
sieurs réfugiés sahraouis en at-
tente d’asile ont participé à une so-
lidarité généreuse et d’aventure ! 

Ces « expéditions » normandes,  témoi-
gnage vivant de l’attention des cheminots 
au respect du droit à l’autodétermination 
du peuple sahraoui, ont été extraordi-
naires. Comment oublier la distribution 
de tracts sur les planches de Trouville 
un dimanche de printemps, comment 
oublier les soirées de discussion entre 
tous les participants et les activités éton-
nantes rendues possible par l’efficacité 
du service loisirs du CER SNCF Nor-
mandie et de son équipe de retraités 
d’une jeunesse à couper le souffle. Ces 
moments ont été pour nous tous de puis-
sants stimulants et ont donné au militan-
tisme une allure festive très réjouissante 
en mai 2013 et mai 2014.
Mais cette solidarité s’est aussi expri-
mée de manière plus classique avec des 
missions dans les camps de réfugiés et 
la tenue de stands aux fêtes populaires. 
Première mission en novembre 2013, 

dans les campements pour un groupe 
de syndicalistes du CER SNCF Norman-
die qui s’est poursuivie à Alger avec des 
cheminots de l’UGTA qui nous ont reçu et 
nous ont fait visiter un de leurs ateliers. 
Cette première mission permettant d’as-
socier engagement et échanges profes-
sionnels. Deux autres missions furent à 
nouveau organisées directement à l’ini-
tiative du CER SNCF Normandie avec 
à chaque fois volonté d’élargissement 
à d’autres CER. La dernière en mars 
2019, permettant de mettre en route une 
coopération sérieuse avec la direction 
de l’énergie des campements et de four-
nir du matériel électrique tout à fait indis-
pensable. Comment oublier le charge-

ment d’un conteneur avec des dizaines 
de vélos, du matériel sportif rassemblé 
grâce à l’engagement des militants et 
des services vacances. 
Enfin il faut souligner la part prise par 
plusieurs CER dans l’appui à la confé-
rence EUCOCO de 2017, tenue à Vitry 
en région parisienne. Apport financier 
et en matériel, appui aux services de 
sécurité. Cet engagement étant la suite 
logique de la présence plus politique de 
plusieurs militants cheminots au CER 
et à la CGT dans le bureau et au CA 
de l’AARASD ! Merci à eux et soyons 
sûrs ensemble de poursuivre le soutien 
au peuple sahraoui jusqu’à sa victoire, 
c’est-à-dire l’indépendance.

La Présidente serre la main à Zaghma, 
responsable du foyer de jeunes (fév 2020).

La formation en français des professeurs de collège sahraouis
Depuis 2013 l’AARASD poursuit 
un programme  de formation des 
professeurs de français des col-
lèges dans les campements de 
réfugiés sahraouis. 

Ce programme a été conçu comme 
suit :
- 2 ans de formation initiale : pratique 
de la langue et formation pédagogique.
- Les années suivantes, 2 à 3 stages de 
formation continue par an et réalisation 
d'outils pédagogiques.
Actuellement, 23 professeurs en-
seignent le français dans 9 collèges.
Les conditions sont plutôt difficiles : le 
mobilier scolaire est souvent en mau-
vais état, les élèves n'ont pas de ma-
nuel et peu de matériel scolaire, les 
enseignants sont peu et irrégulièrement 
rémunérés par le HCR (environ 30 € 
par mois). 
L'AARASD s'efforce de compléter par 
une indemnité mensuelle qui dépend 
aussi de l'état de notre trésorerie. Mais 

c'est une aventure passionnante et riche 
d'échanges avec les professeurs et 
avec nos amis de l'ASPECF, Hadou et 
Mahmoud. Les formations se déroulent 
dans la bibliothèque de l'ASPECF (As-
sociation Sahraouie pour la Promotion 
et les Echanges Culturels avec la Fran-
cophonie).

En projet pour l’été proposer des acti-
vités ludiques tout en étant sérieuses 
aux enseignants et aux collégiens dans 
le cadre du projet alternatif de la jeu-
nesse, avec le Village Copain du monde 
virtuel de Gravelines et des Eclaireurs 
de France.

Jacqueline Fontaine

Mai 2014 : la « caravane franco-sahraouie » devant le Mémorial de la paix à Caen.

Classe de 4e au collège d’Aousserd.



Si l’amitié qui lie la ville du Mans 
et le camp de réfugiés d’Haouza 
(willaya de Smara) depuis bien-
tôt quarante ans n’est plus à dé-
montrer, il est toujours bon de 
rappeler que l’accueil d’enfants 
sahraouis chaque été en reste le 
symbole. 
Certes cet accueil a pris différentes 
formes depuis 1982 mais il est toujours 
inscrit dans l’agenda du comité de la 
Sarthe qui œuvre chaque année pour 

offrir à des enfants sahraouis des va-
cances, des rencontres et des amitiés 
dont ils se souviendront. 

Ce projet annuel ne pourrait se faire 
sans l’engagement des membres de 
ce comité présents lors de manifesta-
tions locales comme le salon de « La 
25e heure du Livre » pour faire mieux 
connaître la lutte du peuple sahraoui 
ou lors de rencontres internationales 
comme la conférence des villes amies 
du peuple sahraoui en novembre der-

nier à Vigo où je 
me suis rendue 
afin de rappeler 
l’engagement so-
lidaire de la ville.

Ce projet annuel ne pourrait pas non 
plus avoir lieu sans le repas solidaire 
que ces militants organisent annuelle-
ment. En 2019 en présence de M. Oubi 
Bouchraya, représentant du Front Poli-
sario en France et de M.Yves Calippe, 
Adjoint du maire aux solidarités, ce sont 
près de 80 sympathisants qui ont assisté 
à cette soirée. Le comité avait choisi de 
mettre l’accent sur la culture sahraouie 
et une khaima, symbole de souveraine-
té et de liberté pour les sahraouis, servit 
de cadre culturel à cette rencontre au 
cours de laquelle le groupe de musique 
sahraouie le Dagjja Mohamed Salam 
Band [https://facebook.com/dagjjamed-
salam/] enchanta les participants. 

« La musique est la mémoire des sah-
raouis » disait Mariem Hassan et elle le 
fût ce soir-là. Pendant plus d’une heure, 
Dagjja et ses trois musiciens ont entrai-
né les participants au son rythmique 
du tambour et des guitares électriques 
dans l’affirmation de leur lutte pour leur 
droit au retour vers leur terre. Mélange 
de rythmes traditionnel et contemporain 
qui ont fait la preuve que le combat de 
ce peuple est résolument tourné vers 
l’avenir. 
Une très belle soirée qui a démontré 
une fois de plus que la solidarité envers 
le peuple sahraoui existe bel et bien 
dans notre région. 

Nadine Coquillard

Nadine Coquillard 
représente l’AA-
RASD à la confé-
rence de Vigo des 
villes jumelées, aux 
côtés de Oubi Bou-
chraya, Représen-
tant du Polisario.
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Solidarité et Culture au Mans en 2019 Repas solidaire du comité 72.

Ivry et Vitry ainsi que le Conseil 
départemental ont été aux  
avant-postes de ce soutien de-
puis de nombreuses années au-
tour du dynamique comité 94 de 
l’AARASD.
 

Important de rappeler l’engagement de 
la ville de Vitry en novembre 2017 et 
la réussite de la conférence EUCOCO 
dans un de ses gymnases transformé 
en salle de conférence aux couleurs de 
la RASD et de l’Europe. Depuis 2018, 
c’est Ivry qui a pris le relais en accueil-
lant dans sa mairie Claude Mangin-As-
fari en grève de la faim.

En 2019, Ivry et Vitry se sont retrouvés 
dans les campements au sein de la mis-
sion AARASD, pilotée par Claude, pour 
célébrer le 27 février et la création de la 
République sahraouie. L’une des élus 
d’Ivry témoigne : « J'en garde un sou-
venir précieux et indélébile. C'était un 
séjour indispensable pour mieux com-
prendre la réalité et montrer notre sou-
tien au peuple sahraoui. Il nous reste 
à concrétiser le projet de coopération 
entre Aousserd et Ivry ».

Le Val de Marne soutient la lutte 
des Sahraouis pour l’autodétermination

Délégation française en mars 2019 avec le Président Brahim Ghali.

Chaque année Ivry et Vitry accueillent 
un groupe d’enfants sahraouis.

2019, Claude Mangin- Asfari est 
enfin autorisée à rendre visite à 
Naama en prison à Kénitra, les 
14 et 15 janvier. Opportunisme 
marocain alors en processus de 
négociations avec le Front Poli-
sario. 6 mois plus tard, le 8 juil-
let, Claude est 
à nouveau ex-
pulsée et dis-
pose de moins 
en moins de 
temps pour té-
léphoner à son 
mari.

Claude retrouve à Salé les militants de 
l’association des familles des prison-
niers de Gdeim-Izik et de la Ligue de 

protection des prisonniers politiques 
sahraouis (LPPPS)

Les enfants sahraouis 
accueillis à Bordeaux, 

chaque année le bonheur 
pour ces jeunes !

Je me souviens de la belle soirée dé-
part en août 2019, dans la salle des 
fêtes du centre de vacances d'Arès, 
si sympathique mais aussi si émou-
vante. Tout le monde était là les amis 
français et sahraouis, les vacanciers, 
les responsables CMCAS (œuvres 
sociales et culturelles des électriciens-
gaziers) pour applaudir les chants et 
les danses du groupe des enfants 
prêts à repartir pour Tindouf. Une 
belle soirée d’amitié et d’échanges. 
Merci Christian et merci Karima.

Régine



Chaque année associations et 
élus locaux organisent une se-
maine de solidarité qui donne 
toute sa place au peuple sahraoui.

Pour la Semaine de Solidarité Inter-
nationale 2019, qui chaque année  
présente aux citoyens de la ville les 
actions des nombreuses associations 
oeuvrant dans ce domaine et à laquelle 
l'AARASD 94 participe, c'est le peuple 

sahraoui que l'équipe des Relations 
Internationales d'Ivry a choisi de mettre 
en valeur pour l'ouverture et la clôture.

À l'ouverture de la Semaine, on a inau-
guré l'exposition de photos de Malie 
Létrange intitulée " Une enfance 
sahraouie " prises lors de la mission 
de février installée sur les grilles d'un 
jardin public de la Rue Robespierre. La 
soirée de clôture a été magnifiée par la 
chanteuse Aziza Brahim invitée pour 
un concert au Hangar, salle de concert 
bien connue à Ivry.  

Hassana Abba, membre de la LPPPS- 
Ligue de Protection des Prisonniers  
Politiques Sahraouis invité par  
l'AARASD 94 pour l'occasion, a animé 
la soirée, " Développer une culture 
de la paix " en présence de militants 
colombiens.

Dans le cadre de l'opération " Un Notre 
Monde " du CD 94, version locale de 
Festisol , Festival des Solidarités Inter-
nationales dont l'AARASD 94 est parte-
naire. Etaient présents Hassana Abba, 
et Hamdi Toubali responsable des rela-
tions internationales de l’UJSARIO.
Ils sont tous deux militants et citoyens 
sahraouis venant l’un des campements 
et l’autre des territoires occupés, sym-
boles de l’unité du peuple sahraoui en 
dépit du mur de défense et de l’occu-
pation. 

Dans leur programme nous avons orga-
nisé plusieurs rendez-vous avec des 
élus et des associations. Les deux vice-
présidents du Conseil départemental, 
Didier Guillaume et Fatiha Aggoune ; Ma-
thilde Panot et Albane Gaillot députées 
du 94 ; Simon Desmaret collaborateur 
de Jean-Paul Lecoq et Christine Pru-
naud sénatrice. L’ACAT les a également 
reçus comme la FIDH, très engagée 
dans la dénonciation des arrestations 
arbitraires et qui avait lancé un appel 
urgent pour la libération de Mahfouda 
Lefkir. Cette femme courageuse, vient 
d’être libérée au terme de sa peine de  
6 mois et a pu dire au cours de notre  
visioconférence du 5 juin, toute la cruau-
té de son emprisonnement. Double 
peine, sahraouie et femme. 
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Durant 2 semaines  tous les panneaux 
Decaux de la ville d'Ivry ont annoncé 
la Semaine de Solidarité Internationale 
avec une photo de Malie Létrange 
choisie comme affiche pour présenter 
le programme des festivités.  

Un évènement bien partagé en Val de Marne : 
la semaine de solidarité internationale Aziza Brahim enchante le public.

L’exemple de la formation sportive : FSGT 

Entrée dans les camps il y a main-
tenant 5 ans, avec la FSGT,  nous 
réalisons un stage de formation 
ayant vocation à élargir la culture 
sportive, à améliorer les interven-
tions avec les enfants dans les 
choix d’activité, leur organisation, 
leur animation dans les écoles et 
en milieu ouvert. 

15 stagiaires ont reçu en février un di-
plôme finalisant une première session 
de formation. 

Quels en sont les effets ?
Plusieurs fois par semaine les 15 sta-
giaires répartis dans des écoles des 
camps de Aousserd et Boujdour animent 
des activités sportives qui s’adaptent au  
niveau des enfants, en privilégiant des 
modalités de pratique non excluantes 
où tout le monde joue. Ingéniosité et dé-
brouille sont des atouts pour construire 
des interventions qui utilise largement 
les conditions : terrains très vastes, peu 
de matériel, horaires dévolus aux sports 
très réduits. La régularité de leur acti-
vité, leur présence aux stages montrent 
un intérêt réel pour ce travail rendu par-
fois difficile par leur condition de vie, de 
déplacements entre les camps…

Nous envisageons de poursuivre ce tra-
vail, convaincues que l’amélioration de 
l’éducation physique et le développe-
ment de l’accès aux pratiques sportives 
dans les camps ne peuvent être que 
bénéfiques pour les enfants et les ados. 
En effet, le manque d’infrastructures, de 
personnes formées, l’absence de struc-
tures d’accueil génèrent de l’oisiveté 
néfaste au développement des enfants 
mais également à la mise en projet des 
adultes. 

Nous avons plusieurs objectifs pour nos 
prochaines sessions : renforcement des 

capacités d’encadrement des stagiaires 
en milieu scolaire et en milieu ouvert et 
coopération à la co-organisation d’olym-
piades sportives inter camps. 

Ces objectifs nécessitent de « dé-
construire » une certaine vision des 
sports et de l’éducation : Nous devons 
faire face à une conception élitiste des 
sports et  à une conception des appren-
tissages très réducteurs et de type 
associationniste. Souvent le  dévelop-
pement des enfants n’intègrent pas ou 
peu le jeu comme porteur de progrès.  
Nous essayons de développer dans un 
autre contexte une éducation physique 
porteuse de savoirs, parfois en contra-
diction avec l’organisation dite « univer-
selle » du sport. Nous mettons aussi à 
l’épreuve des modalités d’apprentis-
sage actives (« le sport pour tous.tes »). 

Enfin, nous contribuons à faire vivre une 
coopération qui consiste aussi à faire 
connaitre le sort fait à ces populations 
isolées, sans terre et sans droits, en 
amenant chaque année une délégation 
de sportifs.ves à l’occasion du mara-
thon solidaire. 
Pour elles/eux c’est une expérience 
unique qui associe sport et solidarité. 

Nina Charlier

Première remise de diplômes.

Des enfants, des animateurs, 
de l’espace pour un grandir heureux.

Courir pour être libre.

Pas de nouvelles de Gonfreville 
l’Orcher et du comité de jume-
lage… élections, confinement 
mais il faut rappeler leur solida-
rité humanitaire et politique si 
importante en France et présen-
ter à Alban Bruneau nos sincères 
félicitations pour sa réélection. 
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En novembre 2019, Marion a animé un atelier avec des collé-
giens sur le thème d'une spécialité "alimentaire" sahraouie et 
nous avons retenu... le thé. 
En expliquant la vie dans les camps, l'accueil chaleureux sous 
la tente, la cérémonie des 3 thés. Chaque enfant repartait avec 
une brochure explicative.

Une action tournée vers 
la francophonie durant 
l'accueil des enfants : 
Farid était à l'initiative de 
l'invitation d'un groupe 
d'enfants de Bruyères 
(88) ; ce qui a permis à 
l'ensemble d'échanger 
sur la façon de vivre, ici 
et là-bas. Nous étions au lac de Celles sur Plaine (88).

Philippe

Café juridique prisonniers politiques, le 27 février 2020 
à NANCY à l'initiative de l'AJEP
L’AJEP (Association Juridique, 
Economique et Politique) est une 
association d' étudiants, de la fa-
culté de droit de Nancy, fondée en 
2014. 

Cette association réalise chaque année 
de nombreux événements qui ont pour 
but d’accueillir et d’intégrer les nou-
veaux étudiants. Parce que la vie étu-
diante ne se limite pas aux bancs de la 
faculté, l’AJEP a pour objectif d’animer 
la vie de la faculté en proposant des 
projets qui enrichissent la vie des étu-
diants, tant sur le plan culturel et acadé-
mique que social et relationnel. 

À visée culturelle, notre association 
souhaite faire découvrir aux étudiants le 
droit et l’économie sous un autre jour, à 
travers l’organisation de différents évé-
nements tels que des cafés juridiques, 
conférences, semaines thématiques, 
tables rondes, apéros-droit, soirées 
étudiantes et voyages afin de dévelop-
per une meilleure cohésion entre les 
étudiants. Personnellement, j’ai intégré 
cette association le 8 octobre 2019 et je 
ne regrette pas d’avoir effectué cet en-
tretien puisque mon recrutement fut un 
succès. Aujourd’hui, je fais partie d’une 
belle équipe qui m’a donné la chance de 
découvrir la vie étudiante d’une manière 
plus intéressante et plus active.
Après mon incorporation, j’ai pris l’initia-
tive d’organiser un café juridique sur les 
prisonniers politiques dans le monde. 
J’ai dirigé une petite équipe grâce à 

laquelle nous avons pu organiser ce 
café juridique. Cet événement avait 
pour but d’informer les gens d’un sujet 
trop souvent méconnu, en partenariat 
avec  l’ACAT (Action des Chrétiens pour 
l’Abolition de la Torture), l’AFPS (Asso-
ciation France-Palestine Solidarité) et 
l'AARASD (Association des Amis de la 
République Arabe Sahraouie Démocra-
tique). Nous avons aussi eu la chance 
d’accueillir une invitée de choix, à sa-
voir Claude Mangin Asfari épouse de  
Naâma Asfari, Sahraoui condamné à 
30 ans de prison. Cet événement fut un 
succès qui a réuni 70 personnes.

Comme j'étais à l’initiative de cette soi-
rée, mon devoir était de parler de la 
lutte de mon peuple, le peuple sahraoui 
et de mes compatriotes enfermés dans 
les prisons marocaines. J'ai été épaulé 
par des personnes  qui soutiennent la 
lutte que mène le peuple sahraoui. Par-
mi ces personnes  Jacqueline Fontaine 
engagée dans la formation des profes-
seurs de français de collège dans les 
campements de réfugiés sahraouis à 
Tindouf, et Éric Perrochon investi dans 
la lutte pour la souveraineté du peuple 
sahraoui sur ses ressources naturelles.
J'ai choisi de programmer ce café juri-
dique le  27 février parce que c'était le 
jour du 44e anniversaire de la proclama-
tion de RASD et je voulais  qu'on  parle 
surtout du Sahara Occidental. La ren-
contre a eu lieu au bar Le Boulevard si-
tué au centre ville de Nancy, à proximité 
de la fac de droit.  Après la  présentation 

des intervenant·e·s, nous avons écouté 
le témoignage de Claude Mangin  Asfari 
sur l'occupation du Sahara Occiden-
tal par le Maroc et sur la situation des 
prisonniers politiques sahraouis  arrê-
tés après les événements de Gdeim 
Izik, dont fait partie son mari Naâma 
Asfari, et qui ont tous été condamnés 
à de lourdes peines. Ce fut un témoi-
gnage fort et apprécié par le public. 
Dans un deuxième temps, le Président 
de l’AFPS est intervenu pour parler de 
la lutte de peuple palestinien et pour 
terminer  deux membres de l’ACAT ont 
exposé leur engagement et réaffirmé le 
soutien de l'ACAT aux prisonniers poli-
tiques sahraouis et palestinien. 

Après une heure et demie d’interven-
tions, le public a pu poser des questions 
aux intervenant·e·s.

ABDI M’BAREK Ahmedna 
Etudiant de première année de droit à 

la faculté de droit de Nancy 

ASPS Lorraine : Une action "marché du monde solidaire" 
au Conseil Départemental 54

J'ai quitté Barcelone le 19 no-
vembre 2019 avec ma voiture et 
je suis revenu en Catalogne le 20 
décembre 2019. C'était le tour de 
France du documentaire "Fusils 
ou Graffitis, la lutte nonviolente 
du peuple sahraoui ".  

Il y a eu 23 projections dans 20 villes 
pendant 32 jours dans toute la France, 
avec un total de 6 867 km en voiture, 
avec plus de 1 000 spectateurs.
Avant mon départ de Barcelone, deux 
projections ont été organisées avec 
l’AARASD et ses relais locaux. 
À Saint-Lô et à Besançon dans le cadre 
de la programmation du festival  du film 
africain. À l’initiative de Jacques Fon-
taine, la soirée a été animée par un 
jeune universitaire sahraoui.
Il y avait des projections dans des ciné-
mas, dans des lieux d'association, dans 
des temples, des festivals, des maisons 
privées, des bars, des restaurants, des 
universités, des centres sociaux, des 
sièges de partis politiques, des locaux 
du gouvernement local.
Et les organisations qui ont organisé 
les projections étaient également très 
variées : organisations de Sahraouis 
vivant en France, organisations travail-

lant en solidarité avec les Sahraouis, or-
ganisations travaillant contre la torture, 
organisations sociales, ONG, adminis-
trations publiques, amis, étudiants uni-
versitaires, collectifs de solidarité avec 
la Palestine et le Kurdistan, syndica-
listes et militants sociaux.
Je suis très heureux de cette tournée 
que nous avons faite ensemble parce 
que je pense que le documentaire et la 
tournée ont permis d'expliquer la cause 
sahraouie à ceux qui ne la connais-
saient pas, d'en expliquer davantage à 
ceux qui la connaissaient déjà, et sur-
tout de révéler que la France a un rôle 
très important dans ce conflit, de sorte 
que beaucoup plus de gens demandent, 
petit à petit, que la France agisse en ac-
cord avec la justice internationale.
En même temps, c'était un voyage très 
difficile pour moi, non seulement à cause 

des kilomètres et de l'effort requis, mais 
surtout parce qu'un tel voyage exige 
d'organiser beaucoup de choses et  
de prendre en compte beaucoup  
d'informations, et cela a parfois failli 
m'effondrer, mais je dois remercier 
toutes les personnes des organisations 
sahraouies et d'autres pour leur travail 
acharné et pour m'avoir aidé à tout 
moment, ainsi que pour m'avoir accom-
pagné pendant le temps où j'étais là 
et pour m'avoir pris en charge comme 
vous prendriez soin d'un bon ami. 
Je les remercie donc beaucoup pour ce 
que nous avons fait ensemble pour le 
peuple sahraoui.
Merci beaucoup à tous et continuons à 
nous battre pour une vie digne, pleine 
et juste.

 Jordi Oriola Folch, 
réalisateur du film “Fusils ou Graffitis”

Avec deux films témoignages nous avons sillonné la France 
en 2019
Depuis la sortie du film de Manu Mos-
set en 2016 « Dis-leur que j’existe, 
une histoire sahraouie »Claude par-
court la France pour le diffuser et 
faire partager sa révolte face aux 
arrestations arbitraires des militants 
sahraouis par la police et la justice marocaine. 
En 2019, elle n’était plus seule… Un documentariste 
catalan Jordi Oriola a lui aussi sillonné notre pays 
pour présenter son film « Fusils et graffitis ». Le film 
présenté à l’Assemblée générale du Mans avait re-
cueilli tous les suffrages et nous avons préparé sa 
diffusion en lien étroit avec le cinéaste.

Cette année « Dis-leur que j’existe » a été programmé au fes-
tival des droits de l’homme de Toulouse, a été vu à Lavelanet 

et à Tarbes où un collectif composé de l’ACAT, 
CCFD, CIMADE et le Monde diplomatique a 
réuni 450 personnes ! Un beau succès. Ne ja-
mais oublier que Claude est presque toujours 
présente aux projections. Elle était aussi à Li-
moges, Saint-Nazaire, Montreuil, Béziers et 
en Alsace. Le film intéresse les jeunes ! une 
classe du lycée professionnel d’Echirolles l’a 
programmé avec grand intérêt.

7 000 Km pour le Sahara occidental

Plusieurs universités travaillent 
sur le sujet du Sahara occidental

Mai 2019 à Amiens, de nombreux membres du CA ont 
assisté au colloque international « Le Sahara Occiden-
tal - Actualités d’une question ancienne » organisé par 
Marjorie Beulay - CURAPP-ESS  Université Jules Verne 
à Amiens - où nombre de chercheurs, universitaires et ju-
ristes ont essayé de répondre aux nombreuses questions 
que cette actualité pose : quel territoire ? quel gouverne-
ment ? quelle population ? rôle de la diaspora ? rôle des 
organisations internationales ? quelles relations à venir 
avec l’UE ? Conférence particulièrement riche par son 
thème et la qualité de ses intervenants.



SITE :
www.association-des-amis-de-la-rasd.org

Pour être informé des derniers déve-
loppements concernant les prison-
niers sahraouis, n’oubliez pas de vous 
inscrire sur le site : 

www.ecrirepourlesliberer.com

Facebook : 
Amis de la République Sahraouie

Sahara info n°180
Mai - Juillet 2020

Rédaction : Régine villemont avec la participation des associations 
et comités locaux

Mise en page : Mélany Fourmy
Photos : Nadine Coquillard, Camion Citerne, CER SNCF Normandie, 

Jacqueline Fontaine, FSGT, Guy Peluau, collection AARASD.

Pour tout contact et soutien aux Sahraouis : 
Association des Amis de la RASD/France

bur.aarasd@wanadoo.fr

Participation de Claude Mangin à un side 
event sur la détention arbitraire le 17 sep-
tembre 2019, au Sahara Occidental du-
rant la session du Conseil des droits de 
l'homme à Genève.

Genève, Bruxelles, New York une présence nécessaire
Populariser la lutte d’indépendance 
des Sahraouis à travers le dynamisme 
de leurs enfants, avec des films témoi-
gnages, des conférences ne peut suffire. 

Il faut aller à Bruxelles rencontrer les 
eurodéputés, à New York pour être reçu 
par les missions diplomatiques et ce 
jour-là avec Claude et plusieurs militants 
sahraouis et européens être à Genève 
pour ne jamais cesser de répéter que le 
Maroc arrête arbitrairement les militants 
d’un territoire qu’il occupe militairement.

De l’international au virtuel, le Village Copain du monde 
au premier rang de la solidarité
La pandémie prive cette année les en-
fants sahraouis de vacances à l’étran-
ger. Situation difficile car beaucoup 
attendent avec impatience ce départ 
et rêvent de mer et de fraîcheur. Le 
Ministère de la jeunesse et des sports 
à proposé aux familles, associations, 
villes qui traditionnellement accueillent 
un groupe d’enfants, de participer 
aux animations et aux repas que ses 
responsables et les animateurs vont 
organiser cet été. Il s’agit surtout de 
transmettre au Croissant rouge sah-
raoui un appui financier pour que les 
animateurs et les enfants disposent de 
matériel ludique ou éducatif et qu’ils 
prennent ensemble de bons repas. 
C’est la plateforme solidarité avec le 
peuple du Sahara occidental qui col-
lecte cet appui. À l’avance merci d’y 
contribuer : Coordonnées bancaires, 
ordre : « enfants sahraouis 2020 » :  
Crédit coopératif FR 76 4255 9000 0341 
0200 2051 622.
À Gravelines Christian Hogard pour le 
Village Copain du monde s’est emparé 

du sujet et a mis sur pied un village 
virtuel qui va entrer en contact via les 
réseaux sociaux avec les enfants afri-
cains, d’Asie et bien sûr des camps 
sahraouis qui ne peuvent se déplacer. 
Tout est déjà bien en route avec les en-
fants des campements. C’est la TV de 
la RASD qui va servir de point de com-
munication avec les équipes techniques 
en place à Gravelines. Au programme 
des matinées éducatives, très tôt avant 

la chaleur et en soirée des veillées 
virtuelles communes aux enfants des 
campements et aux enfants présents 
au Village Copain du monde. 
Espérons que beaucoup se joindront à 
cette belle idée virtuelle ! familles d’ac-
cueil 2019, animateurs et animatrices 
des centres de vacances et pourquoi 
pas quelques journalistes qui pourraient 
à cette occasion découvrir les campe-
ments sahraouis !


